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Répartition française actuelle 
de la mousse coprophile 

Splachnum ampullaceum Hedw. 

Vincent HUGONNOT * 

Splachnum ampullaceum, généralement considéré comme circumboréal­
orophile, est une espèce rare à la limite sud de son aire où elle a subi une 
régression dramatique (voir par exemple HILL et al., 1994 et DE ZUTIERE et 
SCHUMACKER, 1984). En France, dès la fin du xrx:èrne siècle, HUSNOT (1884-
1890) écrit que cette espèce " n'existe plus dans la plupart des localités où elle 
avait été trouvée autrefois». 

Nos recherches personnelles ont permis la découverte d'un certain nombre de 
localités dans différentes parties de l'hexagone qui, additionnées aux citations 
récentes de la littérature (postérieures à 1980) ainsi qu'à diverses communica­
tions personnelles, permettent de dresser la liste suivante et la carte 1 : 

(Les localisations sont présentées comme suit : département, commune et 
lieu -dit, UTM 1 x 1 km ou 10 x 10 km) 
-Ardèche, Issanlas, Les Narces, EK 82 56. 13 juillet 1999 [pour une description 

de l'habitat de Splachnum ampullaceum voir BARDAT et al. (2002)]. 
-Aveyron, Prades-d'Aubrac, source du Roc, EK 01 37. 30 août 2002. 
-Cantal, Saint-Rémy-de-Chaudes-Aigues, Tras Recous, DK 99 55. 5 août 2002. 
-Doubs, marais de Bannans, KS 89, 1978. (VADAM, 1989). 
-Finistère, Commana, Le Mougau, VU 26. 18 juillet 1995 (Leg. ROYAUD). 
-Haute-Loire, Chanaleilles, Truc de Montricou (2 stations), EK 36 64. 15 juin 

2000 (Leg. JOUVE et GRAVELAT). 
- Haute-Loire, Chanaleilles, Truc de la Garde, EK 3368, 23 juin 2003 (Leg. 

Gravelat). 
-Haute-Loire, Chanaleilles, Le Sauvage, EK 37 62 (2 stations). 27 août 2001. 

(Leg. GRAVELAT). 
-Hautes-Pyrénées, Arcizans-Avant, Massif du Cabaliros, Coume de Bernadets, 

YN 34 59. 23 juin 2002. 
- Loire, Chalmazel, La Pigne, EL 60 61. 23 août 2001. 
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-Loire, Chalmazel, du col du Béai à la Pigne, de 1 200 rn à 1 300 rn, EL 66. 10 
août 1999 (AICARD!, 2000). 

-Loire, Roche, Les Uclets, EL 70 50. 10 septembre 1999. 
-Lozère, La Villedieu, Peyre Plantade, EK 44 48. 15 août 1999. 
-Lozère, La Villedieu, Col de la Croix de Bor, EK 42 52. 29 juin 1999. 
- Lozère, Lanuéjols, La Nassette, EK 49 22. 8 septembre 2002. 
-Lozère, Saint-Paul-le-Froid, Montagne de Brenac, EK 41 61. 29 juin 1999. 
-Lozère, Rieutort-de-Randon, Lac Charpal, EK 44 42. 7 septembre 2002. 
- Lozère, Sainte-Eulalie, La Barthe, EK 36 55. 29 juin 1999. 
- Manche, Doville, marais de la Sangsurière, XV 0364. 16 juillet 2002. 

(Nombreux sporophytes; découverte de Dominique PROVOSTfaite au cours 
de la seconde session de la SBCO en Cotentin). 

-Puy-de-Dôme, Egliseneuve-d'Entraigues, Tourbière de Chambedaze, DL 90 
31. 17 mai 2002. 

-Puy-de-Dôme, La Godivelle, La Coualle Basse, DL 94 28. 15 octobre 1999. 
-Puy-de-Dôme, Mont-Dore, ruisseau des Mortes, DL 83 50. 22 juillet 1999. 
- Puy-de-Dôme, Saint-Alyre-ès-Montagne, Lac de Saint-Alyre, DL 95 25. 15 

octobre 1999. 
-Puy-de-Dôme, Saint-Anthème, Jasseries de la Fayolle, EL 66 44. 29 septembre 

1999. 
-Puy-de-Dôme, Valcivières, Jasseries de Pradoux, EL 64 52. 2 octobre 2001. 
- Pyrénées-Atlantiques, Lecumberry, Vallon d'Archilongo, XN 57. 21 juillet 

1999. (Leg. ROYAUD). 

La dernière citation de Splachnum ampullaceum dans le Limousin est due à 
JELENC (197 4) [leg. DAUNAS] et se rapporte à la localité des Dauges, dans les 
Monts d'Ambazac. Des recherches n'ont pas permis de prouver la persistance 
de l'espèce dans cette localité. 

J.-R. WATIEZ nous a aimablement signalé qu'il a collecté l'espèce une seule 
fois dans le marais tourbeux de Sailly-Bray, à proximité de la baie de Somme, 
en 1968. Le marais a depuis subi une évolution très défavorable qui a provoqué 
la disparition de Splachnum ampullaceum 

La comparaison de la répartition française actuelle de Splachnumampullaceum 
avec son extension passée nous permet de conclure à une régression très 
significative du nombre de stations recensées. Le fait est particulièrement 
marquant dans les stations de faible altitude, les secteurs de moyenne montagne 
représentant des zones refuge pour l'espèce. Dans la mesure de nos connaissan­
ces actuelles, Splachnumampullaceumsemble bien représenté dans les principa­
les régions montagneuses du Massif Central: Haut-Forez, Margeride, plateaux 
ardéchois, Aubrac... Quelques autres localités isolées ont pu être observées 
récemment, dans le Massif Armoricain, dans le Jura et dans les Pyrénées. 

Les causes de cette réduction d'aire sont probablement dues à l'évolution des 
pratiques agricoles (surpâturage, abandon permanent, drainage ... ). à l'usage 
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généralisé des pesticides (insecticides, vermicides ... ) -la dispersion de Splachnum 
ampullaceum étant strictement conditionnée par le maintien d'une faune 
diptérienne très particulière (PYYSALO et al. 1978) -, les changements climati­
ques généralisés ... 

En France, Splachnum ampullaceum croît systématiquement sur les bouses 
de vache bien que cette espèce puisse également se développer, plus exception­
nellement, sur crottin de cheval. Nous avons également constaté sa présence en 
condition terricole dans une prairie humide pâturée. Quelques aspects de son 
écologie locale ont été publiés précédemment (HUGONNOT et BARDAT, 2001). 
Les communautés bryologiques coprophiles impliquant Splachnumampullaceum 
prennent généralement place dans le Splachnetum ampullacei tel qu'il est 
décrit par VON HUBSCHMANN en 1957 et 1986. La nature « éclatée ,. des 
populations, en plus de leur stérilité (plus de 75 Ofo du matériel observé ne portait 

Carte 1 - Répartition française de Splachnum ampullaceum. 
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pas de sporophyte malgré la présence de bourgeons mâles et femelles). les 
rendent difficiles à détecter sur le terrain de telle sorte qu'il est permis d'espérer 
la découverte future d'autres localités. 
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